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Afin de faire face aux défis environnementaux et énergétiques liés au réchauffement climatique, 

il est primordial de développer de nouvelles sources d’énergies renouvelables pour remplacer 

une partie des énergies fossiles. La thermoélectricité est particulièrement prometteuse pour 

convertir directement en électricité de la chaleur perdue [1]. Toutefois, les dispositifs 

thermoélectriques conventionnels présentent des rendements de conversion relativement faibles 

et des matériaux à structure complexe peuvent être un choix judicieux pour améliorer les 

performances des dispositifs. A cet égard, les composés à structure spinelle AM2X4 (A ;M : 

métaux de transition, X : chalcogènes) sont intéressants car ils présentent des propriétés 

électroniques et magnétiques très variées selon leur composition chimique. 

Dans cette contribution, nous présenterons une étude de composés thermoélectriques à structure 

spinelle à base de fer de type Fe1-xCuxCr2S4 (x=0 ;0.25 et 0.5). La structure cristallographique 

a été étudiée par diffraction de rayons X (DRX) et la microscopie électronique à balayage 

(MEB) a été employée pour caractériser la morphologie des poudres. Le composé FeCr2S4 

cristallise dans une structure cubique, où les ions Fe2+ et Cr3+ occupent des sites tétraédriques 

et octaédriques, respectivement [2]. Ce composé est un semi-conducteur ferrimagnétique avec 

une température de transition magnétique Tc~170 K [3]. Dans l’état paramagnétique au-dessus 

de Tc, le spectre Mössbauer se compose d’une raie Lorentzienne, indiquant un environnement 

symétrique pour les ions Fe2+ en accord avec la structure cubique du composé. En-dessous de 

Tc, la mise en ordre magnétique progressive se traduit par des interactions hyperfines 

magnétiques et quadripolaires combinées, liées à un gradient de champ électrique induit par 

effet de spin, et une phase magnétique hélicoïdale apparaît en dessous de 60 K [4]. L’influence 

de la substitution de Fe par Cu sur les propriétés magnétiques seront étudiées en fonction de la 

température par magnétométrie SQUID et spectrométrie Mössbauer du 57Fe. 
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